
LA SEMAINE RELIGIEUSE

termiina par le rappelle de la légation beige auprès du .atican,
" La présentation de la loi de 1-879 sur l'enseignement pri-

maire, les protestations que ce projet suqeita de la part de>
l'épiscopat belge et l'émoi du pays tout entier, l'attitude à la,
fois audacieuse et cauteleuse du cabinet libéral dans les mémno-
rables débats qui eurent lieu à la chambre, l'échange de vueS
qui en même temps se poursuivait entre le Saint-Siège et le
gouvernement belge, cin un mot l'ensemble des faits qui carac-
térisait la situatio'n politico-religieuse en 1879, font de cette.
année une des périodes les plus critiques de l'histoire parlemen-
taire et ecclésiastique de la Belgique.

" Pour juger sainement les évènements qui se passèrent
alors, il convient avant tout de distinguer les situations et lea
points de vue divers en cause, à savoir:- le cabinet libéral
l'épiscopat belge et le Saint-Siège.

A propos des résolutions votées au manège,
de Québec, le 7 janvier 1897

Ces résolutions constituent une véritable sanction de l'acte
de spoliation de 1890. C'est vraiment incroyable. Quelle terribl-e
qu'elle abominable chose que l'esprit de parti !

" Il est inutile de compliquer la question en parlant de droits
constitutionnels, de textes de loi, et du se.is exact du jugement
du Conseil Privé. Ce sont là des problèmes pour les avocats et
les jurisconsultes. Ce qu'il faut dire au peuple canadien-fran-
çais, le voici: Vous accordez aux protestants de la province de
Québec leurs écoles séparées; est-ce que vous êtes trop lâchea
pour exiger que les catholiques de Manitoba aient, eux aussi.
leurs écoles séparées ?

« Voilà une question simple, que l'homme le moins instruit
peut comprendre, il suffit d'avoir un peu de cœur, un peu d'a
fierté nationale. -Et nous avons la conviction que le peuple
canadien-français finira par la comprendre, cette question dea
écoles ainsi présentée:" (1)

Une page du Code catholique

En disant que notre douleur doit être souveraine, j'entenda
que nous devons être plus affligés <l'avoir offensé Dieu que de
tous les maux qui peuvent nous arriver.

(1) La Vérité de Québec.


